
Le PS lance son think tank avec...
Didier Lallement 

Le PS lance lundi soir son think tank Noûs, pour 
« permettre la convergence des idées de gauche ». 
Qui d’autre que Didier Lallement pour accomplir un tel 
objectif ? L’ancien préfet de police de Paris échangera avec 
Nathalie Tehio, la présidente de la Ligue des droits de 
l’homme (LDH), et le chercheur Fabien Jobard, sur la 
question des violences en démocratie. 

Une invitation baroque qui n’a pas fait que des heureux en 
interne. Dans une lettre diffusée lundi, des militant·es 
socialistes demandent l’annulation de ce qu’ils et elles 
estiment être une « erreur majeure » de la direction du 
parti. « Son lourd bilan […] devrait en toute logique 
disqualifier l’idée même d’inviter ce genre de 
personnalités », écrivent les signataires de ce texte. 

La direction du think tank socialiste défend, elle, l’invitation 
de l’ancien haut fonctionnaire au nom de son refus de 
« l’entre-soi ». « Didier Lallement est un symbole d’une 
doctrine réprouvée, explique la présidence de Noûs. Nous 
allons pouvoir dire nos désaccords fondamentaux. » 


